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Ce matin, nous allons découvrir ce que signifie « se préparer » au travers d’un personnage plutôt curieux 

nommé Jean-Baptiste.  
 

I.  JEAN-BAPTISTE : SON HISTOIRE, SA PERSONNE, SA MISSION 

Après plusieurs décennies d’intercessions et d’attente, les futurs parents de Jean avaient abandonné l’idée d’a-

voir une descendance. Luc 1. 57-80 et Luc 3. 2-6 évoquent les circonstances particulières de sa naissance tan-

dis que Matthieu 3. 1-17 expose son ministère : il invitait les gens à changer d’attitude et les baptisait.  

A.  Un homme au look sauvage  

Jean-Baptiste n’était pas un sacrificateur, il ne portait rien de tissé, rien de raffiné, mais il était vêtu d’une veste 

en poils de chameau et il portait une ceinture de cuir ; il était sauvage, brut, sans artifice. Il se nourrissait uni-

quement de ce que la nature lui offrait (sauterelles et miel sauvage). Son alimentation et son aspect extérieur 

caractérisaient des prophètes comme Elie… Jean-Baptiste, ou le dépouillement le plus complet.  

B. Un prophète, un homme rempli du Saint-Esprit, l’Élie qui devait venir 

Jean-Baptiste fut envoyé par Dieu comme témoin pour préparer le chemin au Seigneur Jésus (Jean 1. 6-

7). Selon Luc 1. 76-79, il étail bel et bien un prophète du Très-Haut, formé par Dieu dans le désert. C’était un 

SDF de l’époque, qui n’appartenait à aucune communauté, mais qui était la voix de Dieu qui devait donner à 

Son peuple la connaissance du salut par le pardon de ses péchés, celui qui devait éclairer ceux qui 

étaient dans les ténèbres et diriger leurs pas sur le chemin de la paix. Il était l’Elie qui devait venir (Mat. 

11. 7-15). Jean-Baptiste était donc le préparateur, il introduisit quelque chose de nouveau (Marc 1. 1).   

Jean-Baptiste a certainement une portée prophétique : l’homme qui n’a rien pour plaire, qui n’a aucun 

élément extérieur attractif, amène la Parole de Dieu. Autrement dit, Dieu aimerait que nous nous mettions 

à nu devant Lui, sans artifice, car Il veut nos cœurs.  

C. Un prophète en guerre contre le péché  

Jean prêchait la repentance, le changement et l’intégrité. Le fait de dénoncer le péché allait lui coûter la 

liberté, puis la vie (Marc 6.17-20). Pourquoi ? Parce que toute parole qui confronte l’homme, est dérangeante, 

et si celui-ci ne veut pas se repentir, il cherchera à enfermer la voix et à la réduire au silence (cf. la parabole du 

semeur, Mat. 13 : les oiseaux viennent prendre la parole : on ne s’en souvient plus ou on la relativise : elle 

devient comme morte). Il y a toujours guerre contre l’onction prophétique ; autrement dit, Satan combattra 

toujours l’onction qui t’appelle à la repentance et qui vient transformer ton être. Aujourd’hui encore il 

fait la guerre à l’esprit d’Elie dans ta vie et cherche à faire taire la parole de confrontation qui t’invite à changer. 

D. Un homme qui va révéler qui est Jésus 

Jean – qui signifie « Dieu fait grâce » – a révélé qui était Jésus, le Messie, Celui qui est (Jean 1. 15), Celui 

qui enlève le péché du monde (Jean 1. 29), Celui qui donne l’Esprit tout autant que Celui qui jugera. Le message 

de Jean était donc plein de promesses de libérations et aussi d’avertissements (Mat. 3. 11-12).  

E. Un homme qui va baptiser Jésus 

Jean a rempli une autre mission, celle de baptiser Jésus (Mat. 3.13-17) avant que Celui ne débute Son ministère : 

« Jésus fut aussi baptisé ; et, pendant qu'il priait, le ciel s'ouvrit et le Saint-Esprit descendit sur lui sous une 

forme corporelle, comme une colombe. Et une voix fit entendre du ciel ces paroles : « Tu es mon Fils bien-

aimé, tu as toute mon approbation » (Luc 3. 21-22). 
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II. UN APPEL AU DÉSERT POUR ÊTRE TRANSFORMÉ 

A. Le désert 

Ce lieu fait référence à l’endroit où se trouvaient les enfants d’Israël après leur sortie d’Egypte (l’Egypte, le lieu 

de leur esclavage et un symbole de ce monde de péchés) ; au désert, ils ont rencontré Dieu et ont marché avec 

Lui. Le désert est un lieu où Dieu nous attend ; il parle de la marche avec Dieu et de l’intimité avec 

Lui, mais nous rappelle aussi que nous y sommes poursuivis par l’ennemi de Dieu, qui nous veut du mal.   

Le désert a aussi été le lieu de refuge d’Elie (1 Rois 16) où il a retrouvé la parole de Dieu. Qu’on vive quelque 

chose de facile ou de difficile, le désert symbolise un mélange de promesses de libération et d’avenir. 

Jean a appelé les gens au désert en signe de réponse à l’appel de Dieu. Ils ont pu y recevoir son message.  

Jésus a passé du temps dans le désert où Il a été confronté par Satan et où Il l’a affronté. Il a jeûné, prié, a 

été testé et en est sorti victorieux. Le désert : un temps à part où nous jeûnons et prions en cherchant Dieu.   

Nous-mêmes pouvons passer du temps dans un « désert », individuellement ou collectivement –  

comme c’est d’ailleurs le cas du CDV ces temps. Le désert est un lieu particulier où nous recherchons 

Dieu, où nous sommes nettoyés et où nous remportons des victoires une fois que la foi a été éprouvée.  

B. Une voix qui crie 

Pourquoi y a-t-il eu besoin de Jean-Baptiste ? En fait, Jean a dû préparer « une piste d’atterrissage » au 

Seigneur qui allait venir. Il prêchait la repentance : « Changez d’attitude, car le royaume des cieux est proche. » 

(Mat. 3. 2). Lisons Esaïe 40. 3-5 : « Une voix crie dans le désert : « Préparez le chemin de l'Eternel, faites une 

route bien droite pour notre Dieu dans les endroits arides ! Toute vallée sera comblée, toute montagne et toute 

colline abaissées. Ce qui est tortueux sera redressé et les endroits rocailleux aplanis. Alors la gloire de l'Eternel 

sera révélée, et au même instant tout homme la verra. Oui, c’est l’Eternel qui l’affirme. » Jean a été le messager 

de la grâce de Dieu et il a montré le chemin pour la recevoir. Son message était radical et encourageant.  

C. Réactions du peuple 

Appelés au désert, les gens sont venus trouver Jean. Leur conscience du péché a été réveillé : ils ont reconnu 

leurs péchés et se sont fait baptiser (Mat. 3. 5). Ils ont rencontré Dieu... La parole de repentance qui arrive dans 

un cœur produit un désir de passer à l’action. Tu aimeras ton prochain comme toi-même… « Que celui qui 

a deux tuniques partage avec celui qui n'en a point, et que celui qui a de quoi manger agisse de même » (Luc 3. 11).  
 

III.   ÉCOUTER LA VOIX PROPHÉTIQUE… QUEL MESSAGE ? DIEU FAIT GRÂCE ! 

Plusieurs personnes du peuple ont accueilli le message de Jean contrairement à la plupart des responsables du 

temple, dont la dureté de cœur s’est bientôt manifestée par de la haine, de la moquerie et de l’incrédulité à 

l’égard de Jésus. Ces personnalités qui se confiaient en leur héritage, n’ont pas tourné leur cœur et sont restées 

aveugles quant à ce que Dieu faisait alors (Luc 3. 8). En revanche, plusieurs disciples de Jean sont devenus 

disciples de Jésus : leur cœur avait été préparé et ils L’ont accueilli.  
 

IV. SE PRÉPARER À RECEVOIR LA VISITATION DE DIEU 

Préparons nos cœurs en cherchant l’intimité avec Dieu et en nous humiliant devant Lui. Les péchés sont 

jugés dans nos cœurs : l’orgueil est abaissé, les liens d’esclavage en tout genre sont annulés, nous laissons tomber 

les apparences (Luc 3. 4-5). Le projet de Dieu – que tout être voie Son salut (Luc 3. 6) – pourra se concrétiser. 

Son royaume agira d’abord à l’intérieur (Christ régnera dans nos cœurs), puis à l’extérieur par des conver-

sions, des repentances, des guérisons. « Seigneur, que Ta voix crie dans nos cœurs, nous voulons T’entendre. Aide-

nous à reconnaître qui nous sommes devant Toi ; nous voulons prendre un temps au désert en fonction de ce que Tu nous 

montres à chacun. Que Ta parole prophétique atteigne nos cœurs ! Pardon pour l’orgueil et les résistances, pardon d’être 

lents à comprendre. Déverse Ton Saint-Esprit sur toute l’Eglise, que nous puissions crier et faire entendre Ta voix ! »  


